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50 ans de formation 
L’année écoulée, 2015-2016, s’est achevée sur les célébrations du 50e anniversaire. Ce moment, au début du 

mois de juin 2016 (les 4 et 5), est symboliquement le point majeur de ce rapport. 50 ans au service de la 

formation de responsables pour l’Église et la mission dans le monde francophone, c’est une date qui 

nécessitait que l’on s’y arrête. C’est ce que nous avons fait avec un colloque théologique intitulé : 

« Évangéliques en débat : mutation des identités et évolutions théologiques » ; et avec une cérémonie de 

reconnaissance et de clôture de l’année. Même si les circonstances sociales et météorologiques étaient 

adverses, on peut dire que ces deux jours d’anniversaire ont été marquants. 

Les étudiants 
L’année 2015-2016 a vu 78 étudiants fréquenter notre programme résidentiel (c’est-à-dire la formation 

licence-master-doctorat sur place), dont 40 à temps-plein (hors M2R et MMi). À titre de comparaison, pour 

l’année qui commence, nous avons 76 étudiants inscrits en résidentiel. Le chiffre est donc stable de l’année 

passée à l’année actuelle, mais reste en deçà de ce qu’on pourrait espérer (pour comparaison, le chiffre 

équivalent de 2011-2012 était de 102 étudiants). En juin 2016, 9 étudiants sont sortis de notre master 

professionnel (sans compter le Master de missiologie en implantation d’Églises) et 6 mémoires ont été 

soutenus au cours de l’année 2015-2016.  

Cela soulève, pour la Faculté et pour nos Églises, une grande question : celle de la vocation. La faculté n’est 

évidemment pas la seule institution concernée, mais la question est importante, où allons-nous trouver les 

responsables d’Églises, d’associations, de missions, dont nous aurons besoin demain ? Il y a là un sujet de 

réflexion et de prière très important. (En octobre 2016, le comité des études de la FLTE a lancé une réflexion 

stratégique à propos de ces questions de vocation et de recrutement. Un groupe de travail a été chargé 

d’analyser la situation et de faire des propositions dans le courant de l’année.) 

À ces 78 étudiants inscrits en 2015-2016 dans nos programmes résidentiels, il faut ajouter 70 autres qui, 

pendant l’année 2015-2016, se sont inscrits dans notre programme de licence non-résidentielle, que nous 

appelons formation intensive et qui est une formation en cours d’emploi (ces 70 ont participé à l’ensemble 

ou à la moitié des quatre semaines de cours ; pour comparaison, le chiffre équivalent de 2011-2012 était de 

37). Cette autre filière de formation fonctionne bien, grâce à sa souplesse qui permet d’étaler les études de 

théologie dans le temps. Y participent des pasteurs en fonction, des responsables d’association en fonction, 

des chrétiens engagés en parallèle avec leur activité professionnelle. 

La rentrée de septembre 2016 s’est bien passée, dans une bonne atmosphère, à la fois très fraternelle, 

joyeuse et studieuse. Les efforts effectués dans la gestion du foyer et du cadre de vie portent des fruits. 

Les enseignants 
La fin de l’année académique 2015-2016 et le début de la suivante ont été l’occasion de plusieurs 

changements :  

� Jacques Buchhold, qui a été doyen pendant près d’une dizaine d’année, a transmis ses fonctions à son 

successeur le 1er septembre. Jacques poursuit son enseignement en N.T. et il est désormais vice-doyen. 

Toute l’équipe de la faculté et les étudiants ont eu l’occasion de le remercier pour son service à la rentrée 

de septembre. 
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� Alain Nisus, professeur de théologie systématique, a quitté la région parisienne pour les Antilles, où il 

devient le responsable du tout nouvel Institut de Théologie Évangélique des Antilles-Guyane (ITEAG), 

institution de formation théologie indépendante de la FLTE mais partenaire. Alain n’est désormais plus 

qu’à mi-temps à la FLTE.  

� Son successeur, Jacques Nussbaumer, a été nommé professeur assistant lors du CA de juin 2016. Tout 

en commençant à prendre la relève, il travaille à son doctorat.  

� Daniel Liechti a été nommé professeur responsable du département évangélisation et implantation 

d’Églises (qui englobe notre nouveau parcours de licence « évangélisation et implantation d’Églises ») 

lors de la même réunion du CA, département déjà connu pour son master de missiologie en implantation 

d’Églises, véritable laboratoire de théologie pratique. Daniel pilote également le projet de licence 

d’évangélisation et d’implantation d’Églises (voir plus loin).   

� Linda Oyer, qui a été professeur associée à la faculté pendant des années, a pris sa retraite de ce service. 

La formation résidentielle 
La formation résidentielle se décline désormais en trois parcours, conformément à une décision prise au 

cours de l’année écoulée : 

� « Théologie et exégèse » : C’est la filière classique, qui allie l’étude des diverses disciplines théologiques 

et l’exigence de l’apprentissage des langues bibliques (hébreu et grec).  

� « Études religieuses » : En plus d’un tronc commun avec le parcours théologie et exégèse, ce parcours 

comprend une introduction aux langues bibliques et un ensemble de cours spécifiques, en théologie 

biblique, en théologie de la spiritualité et en histoire.  

� « Évangélisation et implantation d’Églises » : Ce nouveau parcours allie (1) une solide introduction aux 

disciplines théologiques, sous la forme d’un tronc commun avec les autres parcours ; (2) des cours 

pratiques spécifiques (1/3 de l’ensemble à partir de la licence 2), par exemple disciplines spirituelles, 

connaissance de soi, apologétique, prise de parole, méthodes d’évangélisation et d’implantation, 

leadership ; (3) le tout accompagné d’une présence permanente sur le terrain de l’action. Le choix de ce 

parcours se fait au terme d’une année de licence 1 d’introduction aux disciplines théologiques et 

pratiques, sur la base des dons, de la vocation et du projet des étudiants. 

Pour ce troisième parcours, l’essentiel reste à faire, mais la 1ère année de licence modifiée est entrée en 

vigueur en septembre 2016. 

La formation non résidentielle et en cours d’emploi 
La formation intensive, en croissance régulière, est ces dernières années l’occasion de tester nos locaux en 

remplissage maximal. L’été dernier (2016), plusieurs étudiants ont dû être logés en dehors du foyer. Quant 

à l’Université d’été de juillet 2016, elle a rassemblé 25 étudiants pendant une semaine pour une introduction 

à la théologie, que certains prolongent ensuite en formation intensive. De leur côté, les cours décentralisés 

à Lyon (ITE) ont rassemblé 20 étudiants. 

Notre futur programme d’e-learning est en cours de mise au point ; son lancement devrait intervenir à 

l’automne 2017. En février 2016, Danielle Drucker a rejoint la faculté à mi-temps ; elle coordonne depuis 

l’équipe du projet e-learning, constituée d’Éliette Berger (bibliographie numérique), de Kevin Le Levier 

(informatique) et de Pierre-Philippe Czermak (jusqu’à l’été 2016, vidéo). 
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Ces diverses propositions de formation non-résidentielle (auxquelles il faut ajouter l’Enseignement à 

distance) rappellent que la FLTE, aujourd’hui, ne forme pas seulement des pasteurs et des missionnaires, 

mais qu’elle contribue aussi significativement à la formation des chrétiens engagés, quelle que soit leur 

fonction dans nos Églises et associations.  

La recherche à la FLTE 
Matthieu Richelle, professeur d’Ancien Testament, a bénéficié pendant l’année 2015-2016 d’un semestre de 

recherche « sabbatique », au cours duquel il a rédigé divers articles, participé à des colloques théologiques 

et préparé son dossier d’Habilitation à diriger des recherches (HDR). La soutenance est prévue en décembre 

à Strasbourg. Lorsque ce sera fait, il sera le second professeur de la FLTE, après Neal Blough, à atteindre le 

plus haut grade universitaire.  

La FLTE continue donc à être un lieu de recherche théologique, comme le montre la liste des publications des 

enseignants (voir annexe), même s’il est parfois difficile de conjuguer les exigences des divers cursus de 

formation et les nécessités du travail de recherche et d’écriture.  

Les éditions Édifac sont un des outils de mise en forme de ce travail de recherche. Elles ont publié pendant 

l’année 2015-2016 : les actes du colloque 2012, Redécouvrir les Psaumes ; et Témoin de la Parole. Recueil de 

prédications offert à Bernard Huck, sous dir. C. Paya. La revue Théologie évangélique, même si elle a connu 

des moments de questionnement pendant l’année 2015-2016 (comment trouver davantage d’articles de 

qualité pour les trois numéros annuels ?), a poursuivi sa route, avec de beaux articles, de référence, dans des 

domaines variés, bibliques, missiologiques, théologiques, etc. 

Il faudrait aussi mentionner la participation des enseignants à des colloques théologiques, à des groupes de 

recherche et leurs diverses interventions qui contribuent au rayonnement de la faculté.  

Bibliothèque (rapport complet en annexe 1) 
� Nouveau logiciel de bibliothèque (le SIGB Koha).  

� Depuis janvier 2016, deux bibliothécaires à mi-temps : Vanessa Baegne et Éliette Berger. 

� État du fond : environ 25 000 documents, dont environ 600 titres de revues. Pour l’année 2015-2016, 

nous avons été abonnés à 111 titres de revues.  

� Acquisitions de livres : environ 1400 € par année, ce qui correspond à une cinquantaine de 

livres.  

� Catalogage : Les bibliothécaires essaient d’enregistrer un maximum de livres et d’articles de 

revues dans le catalogue, même s’il est difficile de le maintenir à jour en ce qui concerne les 

revues.  

� Fréquentation : La bibliothèque est essentiellement fréquentée par les étudiants et les 

professeurs de la FLTE, mais aussi parfois par des personnes extérieures : responsables 

d’Églises, étudiants d’autres universités ou anciens étudiants FLTE. 

� L’intendant a changé les chaises de la bibliothèque à la rentrée 2016. De manière générale, 

les étudiants apprécient leur outil de travail. 
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La bibliothèque est toujours membre du Réseau Valdo, le réseau européen de bibliothèques 

protestantes, pôle associé de la BnF. Nous avons des réunions entre bibliothécaires à peu près tous 

les 2 mois. Grâce à ce Réseau, nos collections sont signalées dans le Catalogue collectif de France et 

nous entretenons des relations privilégiées avec les bibliothèques de la SHPF, de la BOSEB, de l’IPT, 

du Défap et du Centre mennonite. Cela peut permettre à nos étudiants de s’y rendre plus facilement 

et de bénéficier parfois de conditions spéciales. 

Les locaux 
Pour tous les programmes de formation qui viennent d’être évoqués, nous avons un outil de travail qui est 

notre campus de Vaux-sur-Seine et ses bâtiments, un outil qui ne cesse de gagner en qualité, tant d’accueil 

que de fonctionnalité, et nous en sommes très reconnaissants. Des travaux ont déjà été entrepris au foyer, 

qui font une différence certaine dans la vie des étudiants internes ; mais ce sont aussi les salles de cours qui 

ont été équipées des outils pédagogiques indispensables et le parc qui a fait l’objet d’un travail d’entretien 

de fond. Mais de gros travaux sont encore devant nous, certains dès l’année en cours, d’autres, à l’état de 

projet, pour les cinq années qui viennent : au foyer Antoine Court, la création des studios permettant 

d’héberger des couples ; la réfection de l’ensemble des fenêtres. À plus long terme, et nous aurons l’occasion 

d’en reparler plus tard, la construction d’une nouvelle bibliothèque de recherche, dans l’intention de faire 

de notre faculté un lieu de recherche, de réflexion théologique, de travail, de préparation qui soit encore plus 

adapté aux besoins de la francophonie d’aujourd’hui. 

Conclusion 
Permettez-moi de terminer par trois expressions de reconnaissance, au Seigneur et à ceux et celles qui sont 

à son service : 

� La grâce divine se manifeste à nous en particulier par le soutien, les prières, les idées et les 

encouragements d’Églises, Unions d’Églises et personnes, des partenaires sans lesquels nous ne 

pourrions pas accomplir notre mission de formation. 

� Deuxièmement, nous parvenons à faire beaucoup avec peu, grâce aux nombreuses personnes qui 

rejoignent bénévolement l’équipe de la FLTE, régulièrement ou ponctuellement, et qui lui 

apportent leur compétence. Je ne vais pas citer de noms, mais on peut penser à un trésorier, des 

professeurs associés, des chargés de cours, des personnes qui aident à l’entretien, à la gestion et au 

rangement des locaux, qui participent au projet e-learning, etc. 

� Troisièmement, reconnaissance pour l’amélioration régulière de notre outil de travail. Que ce soit 

sur des petites choses du quotidien ou sur des éléments qui touchent à la pédagogie. Les conditions 

d’accueil des étudiants et des visiteurs, les conditions d’étude, s’améliorent. Tous le voient et c’est 

un sujet de reconnaissance. 

Après 50 ans de service, la FLTE poursuit sa route. Mais on ne peut pas considérer que la route est toute 

tracée : il y a des décisions à prendre, des choix à faire, des projets à entreprendre, des pratiques à 

modifier. La ligne théologique est claire : la FLTE est un lieu où la foi évangélique est pensée, étudiée, 

pratiquée, priée. Mais le monde change, les étudiants d’aujourd’hui ne sont plus ceux d’hier (malgré 

sûrement des points communs…) et les projets des Églises et des missions ont évolué. Nous pensons être 

prêts à entrer dans un deuxième cinquantenaire – et nous y travaillons activement –, mais c’est la grâce de 
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Dieu qui nous permet de continuer à servir avec foi, dans le quotidien de l’enseignement, du suivi des 

étudiants et de l’étude.  
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Annexe 1. Bibliothèque (rapport de Vanessa Baegne) 
Depuis la rentrée 2014, les bibliothèques de la FLTE et de l’IBN se sont dotées d’un nouveau logiciel de 

bibliothèque (le SIGB Koha). Il s’agit d’un logiciel gratuit, développé par une communauté active ; il est utilisé 

dans de nombreuses bibliothèques de l’enseignement supérieur. Cette année, nous avons effectué une mise 

à jour, en étroite collaboration avec Joël Maré, l’informaticien de l’IBN. Ce logiciel nécessite l’intervention 

d’un informaticien compétent car il est complexe. La question d’une maintenance par un prestataire se pose. 

D’autant que le coût d’un tel contrat ne serait pas si élevé au regard du nombre d’heures de travail que la 

mise à jour a exigée. Autrement, nous sommes satisfaites de ce SIGB qui permet de gérer aisément les 

inscriptions des lecteurs, la circulation des documents, le catalogage. 

Depuis janvier 2016, Éliette Berger et moi travaillons de concert à la bibliothèque, chacune à mi-temps. 

Éliette travaille les lundi, mardi et le mercredi matin tandis que j’y travaille les mercredi, jeudi et le vendredi 

matin. Notre demi-journée commune nous permet de bien nous coordonner. 

À l’heure actuelle, la bibliothèque possède environ 25 000 documents, dont environ 600 titres de revues. 

Pour l’année 2015-2016, nous avons été abonnés à 111 titres de revues. Nous payons certains abonnements 

(38), à hauteur de 1800 € environ ; nous en obtenons d’autres (43) en échange de Théologie évangélique et 

nous en recevons d’autres encore gratuitement (30). À noter toutefois que ces dernières années, nous avons 

dû cesser quelques abonnements en raison de leur coût trop élevé (Transformation,  Social sciences and 

missions et Journal of biblical literature). Nous sommes reconnaissants aux personnes et aux 

éditeurs qui offrent des abonnements à la bibliothèque, comme l’abonnement à Novum 

Testamentum ou aux Cahiers de l’école pastorale. 

En ce qui concerne les acquisitions de livres, nous dépensons habituellement environ 1400 € par 

année, ce qui correspond à une cinquantaine de livres. C’est très peu pour une bibliothèque 

universitaire et nous regrettons de ne pas avoir de vrai budget pour la bibliothèque. 

La bibliothèque continue aussi d’accroître ses collections par les dons et les services de presse, mais 

plus modestement que les années passées. Nous ne pouvons plus accepter tous les dons comme 

autrefois, car nous n’avons plus la place et nous n’avons pas suffisamment de ressources humaines 

pour faire face au travail que leur traitement génère. C’est pourquoi nous avons signalé sur le site 

Internet de la FLTE que nous voulons être contactées au préalable. Nous voulons en effet pouvoir 

estimer à l’avance le volume et la qualité des dons. 

Nous essayons d’enregistrer un maximum de livres et d’articles de revues dans le catalogue. Mais il 

est difficile de le maintenir à jour en ce qui concerne les revues. Plus de 100 abonnements, cela fait 

beaucoup de nouveaux numéros à dépouiller régulièrement ! Sans compter les numéros anciens 

qui n’ont jamais été traités. Sachant que notre tâche est diverse (accueil des lecteurs et aide à la 

recherche, coordination des services communautaires, mise à jour du blog, suivi des acquisitions de 

documents, services de photocopies pour les étudiants à distance, etc.) et que nous ne pouvons 

donc pas consacrer tout notre temps au catalogage, nous avons sollicité l’aide de bénévoles via Fac 

Infos, malheureusement, sans succès pour l’instant !  
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La bibliothèque est essentiellement fréquentée par les étudiants et les professeurs de la FLTE. Il 

arrive que des personnes extérieures s’inscrivent, comme des responsables d’Églises, des étudiants 

en théologie d’autres universités ou d’anciens étudiants de la FLTE. 

L’intendant a changé les chaises de la bibliothèque à la rentrée 2016. De manière générale, les 

étudiants apprécient leur outil de travail. 

La bibliothèque est toujours membre du Réseau Valdo, le réseau européen de bibliothèques 

protestantes, pôle associé de la BnF. Nous avons des réunions entre bibliothécaires à peu près tous 

les 2 mois. Grâce à ce Réseau, nos collections sont signalées dans le Catalogue collectif de France et 

nous entretenons des relations privilégiées avec les bibliothèques de la SHPF, de la BOSEB, de l’IPT, 

du Défap et du Centre mennonite. Cela peut permettre à nos étudiants de s’y rendre plus facilement 

et de bénéficier parfois de conditions spéciales. 

Annexe 2. Les publications des enseignants 
Les publications concernées ont été publiées au cours de l’année 2015-2016 (ou aux alentours), mais le 

travail de recherche et de rédaction se situe en amont ; certains articles sont publiés longtemps après le 

dépôt. 

Les publications des enseignants qui n’apparaissent pas dans la liste suivante sont à consulter sur le site 

flte.fr. 

Matthieu Richelle : 

� « Revisiting 2 Kings 13.14-21 (MT and LXX): The Transposition of a Pericope and Multiple Literary 

Editions in 2 Kings », dans I. Himbaza (éd.), Making the Biblical Text. Textual Studies in the Hebrew 

and the Greek Bible (OBO 275), Fribourg/Göttingen, Academic Press/Vandenhoeck & Ruprecht, 

2015), p. 62-81. 

� « Littérature juive canonique et extra-canonique dans la Gloire des Rois (Kebra Nagast) », in 

R. Gounelle et B. Mounier (éd.), La littérature apocryphe chrétienne et les Écritures juives, (PIRSB 7 ; 

Prahins, Éditions du Zèbre, 2015), p. 113-125. 

� « Quelques nouvelles lectures sur l'ostracon de Khirbet Qeiyafa », Semitica 57 (2015), p. 147-162. 

� « Jeux de miroir et contrastes dans le livre de Joël », Revue Biblique 122 (2015), p. 173-193. 

� « La structure littéraire du livre d'Abdias », Biblische Notizen 169 (2016), p. 27-45. 

� « Intentional Omissions in the Textual History of the Books of Kings. In Search of Methodological 

Criteria », Semitica 58 (2016), p. 135-157. 

� « Elusive Scrolls: Could Any Hebrew Literature Be Written Prior to the Eighth Century B.C.E. ? », 

Vetus Testamentum 66.4 (2016), sous presse. 

Publications de vulgarisation 

� « Comment lire les Psaumes aujourd’hui ? », dans Actes du colloque 2012, Redécouvrir les 

Psaumes, Vaux-sur-Seine/Charols, Edifac/Excelsis, 2015, p. 243-259. 

� « La Sagesse biblique entre convictions et interrogations », Foi et Vie 3 (2015), p. 9-23. 
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Neal Blough 

� De l’Écriture à la communauté des disciples, sous dir., Excelsis, 2016. 

� « Les psaumes chantés dans l’histoire : avons-nous compris la Réforme ? », in Redécouvrir les 

Psaumes, Édifac/Excelsis 2015, p. 93-102. 

� « Les yeux sur le Seigneur (Psaume 25.15-20) », in Christophe Paya, sous dir., Témoin de la Parole. 

Recueil de prédications offert à Bernard Huck, Édifac/Excelsis, 2015, p. 53-60. 

� « Balthasar Hubmaier et l’expulsion des Juifs de Ratisbonne en 1519 : signe, miracle ou 

antisémitisme ? », in Le surnaturel. L’étrange dans l’expérience humaine et spirituelle, Actes du 

colloque 2013, Coll. Terre Nouvelle, Excelsis/Édifac, 2015,  p. 31-42. 

� « Un regard évangélique sur un dialogue anglican-catholique ARCIC I sur l’autorité », in Jean-

François Chiron et Anne-Noëlle Clément, sous dir., Communion dans nos Eglises, Communion entre 

nos Eglises, Lyon, PROFAC-Théo, 2016, p. 159-179. 

� « Luther vu par les mennonites », Unité des Chrétiens 181, janvier 2016, p. 22-25. 

� « Frankreich » Article en allemand sur les Mennonites de France en MennLex V : 

http://mennlex.de/doku.php?id=loc:frankreich (2016). 

Christophe Paya 

� Nicole Deheuvels et Christophe Paya, sous dir., Famille et conjugalité. Regards chrétiens 

pluridisciplinaires, Excelsis/La Cause, 2016. 

� Sous dir. : Témoin de la Parole. Recueil de prédications offert à Bernard Huck, Édifac/Excelsis, 2015. 

� avec Nicole Deheuvels, « Femmes », dans Nicole Deheuvels et Christophe Paya, sous dir., Famille et 

conjugalité. Regards chrétiens pluridisciplinaires, Excelsis/La Cause, 2016, p. 95-108. 

� « La famille dans les évangiles », dans Nicole Deheuvels et Christophe Paya, sous dir., Famille et 

conjugalité. Regards chrétiens pluridisciplinaires, Excelsis/La Cause, 2016, p. 20-31. 

� « L’accompagnement pastoral des couples », dans Nicole Deheuvels et Christophe Paya, sous dir., 

Famille et conjugalité. Regards chrétiens pluridisciplinaires, Excelsis/La Cause, 2016, p. 482-492. 

� « Le Christ comme sagesse », dans Catherine Vialle, Jacques Matthey, Marie-Hélène Robert, Gilles 

Vidal, sous dir., Sagesse biblique et mission, coll. Lectio divina, Cerf, 2016, p. 177-187. 

� « Le dire en communauté : l’Église comme mise en scène de l’Évangile », Hokhma 109, 2016, p. 43-

56. 

� « La Bénédiction de Toronto vingt ans après », dans Le surnaturel. L’étrange dans l’expérience 

humaine et spirituelle, Actes du colloque Vaux-sur-Seine, Édifac/Excelsis, 2015, p. 57-66. 

� « Suivre Jésus : questions d’avenir et d’attachement (Matthieu 8.18-27) », dans C. Paya, sous dir., 

Témoin de la Parole. Recueil de prédications offert à Bernard Huck, Édifac/Excelsis, 2015, p. 125-

132. 

� « Introduction », dans Christophe Paya, sous dir., Témoin de la Parole. Recueil de prédications offert 

à Bernard Huck, Édifac/Excelsis, 2015, p. 7-14. 

� « Chanter, prier, prêcher les Psaumes », dans Collectif, Redécouvrir les Psaumes, coll. 

Interprétation, Édifac/Excelsis, 2015.  

Vulgarisation, revues pratiques et ecclésiales 

� La foi chrétienne en action, Excelsis/Édifac, 2016. 

� « La louange : comment s’accorder ? », Les Cahiers de l’École Pastorale 99, 2016, p. 5-12. 
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� « Prédication : Est-ce que c’est aujourd’hui demain ? (Ép. 1.13-14) », Les Cahiers de l’École 

Pastorale 99, 2016, p. 73-79. 

Daniel Liechti (professeur associé pendant la période concernée) 

� « La meilleure évangélisation de l’Europe francophone. L’implantation et le développement 

d’Églises centrées sur l’Évangile au service de leur ville », in Timothy Keller, Une Église centrée sur 

l’Évangile. La dynamique d’un ministère équilibré au cœur des villes d’aujourd’hui, Excelsis/Évangile 

21, 2015, p. 603-623. 

Henri Blocher 

� « God and the Scripture Writers : The Question of Double Authorship », in The Enduring Authority 

of the Christian Scriptures, sous dir. D. A. Carson, Eerdmans, 2016, p. 497-541. 

� « Justice rétributive et théologie », Hokhma n°110, 2016, p. 69-85. 

� « Le Débat des écologies : son écho perçu par un théologien », Les Cahiers de l’École pastorale, 

n°100, 2e trim. 2016, p.55-69. 

� « The Theological Foundations of Christian Ethics : Methodological Issues », Journal Européen de 
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